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Le marché et ses composantes 

DOCUMENT I : Ciment, La machine a reculé en avril 

La dynamique positive enregistrée lors du 1e trimestre par le marché du ciment (près de 6%), s’est essoufflée avec une baisse 

de 2,7% de la consommation .Celle-ci a connu un pic lors du 1e trimestre 2016  en raison d’un hiver extrêmement doux. Cette 

période a connu la livraison d’un certain nombre de chantiers. Le ralentissement s’explique aussi par la baisse de 12% des 

mises en chantier. Une tendance appelée à s’installer durablement. La zone de turbulence qui traverse actuellement 

l’immobilier est également un facteur aggravant. Les grands promoteurs sont toujours en restructuration, notamment Alliances. 

Addoha de son côté tente d’améliorer sa situation. Malgré des résultats en interne, ces programmes n’ont toujours pas entraîné 

de relances en termes de consommation de ciment. Bien que l’activité reste instable en termes de résultats, le marché 

s’apprête à accueillir d’autres opérateurs dont la production devrait commencer dans un an. Ces projets ont été décidés 

lorsque la consommation était au top. Il n’empêche qu’un certain nombre d’unités de production qui verront le jour seront 

situées dans des zones qui ne sont pas bien raccordées et pourront absorber leur production. Aujourd’hui, tout le défi réside 

dans l’amélioration des coûts ou encore de répondre convenablement à la demande. En effet, le marché se caractérise 

dernièrement par une surproduction chronique. Le secteur compte sur une capacité installée de 20 millions de tonnes, pour 

une production estimée à 15 millions de tonnes. 

 

Source :  http://www.leconomiste.com,  Edition N°:4779 Le 24/05/2016 
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DOCUMENT II : Situation du marché de travail 2
ème

 trimestre 2016     

Entre le premier trimestre de l’année 2015 et la même période de 2016, l’économie marocaine a perdu 13.000 

postes d’emploi, contre une création annuelle moyenne de 71.000 postes au cours des trois dernières années. Ce 

recul dans le volume de l’emploi résulte d’une perte de 28.000 postes en milieu rural et d’une création de 15.000 en 

milieu urbain, ce qui s’expliquerait principalement par l’impact des conditions climatiques ayant caractérisé 

l’actuelle campagne agricole. C’est ainsi qu’au niveau sectoriel, ces destructions constituent le solde entre d’une 

part, les pertes par le secteur de l'"agriculture, forêt et pêche" de 15.000 postes et par l’"industrie y compris 

l’artisanat" de 14.000 et d’autre part, les créations de 10.000 par le secteur des "services" et de 6.000 par celui des BTP. 

 Dans ce contexte, le nombre de chômeurs au Maroc, s’est accru de 12.000 personnes, provenant d’une hausse de 

22.000 en milieu urbain et d’une baisse de 10.000 en milieu rural, a atteint 1.169.000 personnes.  A ce niveau, il y a 

lieu de noter également l’émergence de nouvelles données relatives au chômage des jeunes diplômés, 

particulièrement les lauréats des grandes écoles et instituts. Cette catégorie de population, qui traditionnellement 

soufrait le moins du chômage, commence à s’inscrire dans une tendance haussière semblable à celle connue par les 

autres catégories des diplômés du supérieur. Sans atteindre toutefois le niveau élevé des diplômés des facultés, dont 

le taux de chômage représente actuellement près de 2,5 fois le taux national, celui des lauréats des grandes écoles et 

instituts (9,5%) tend à avoisiner le taux national alors qu’il était, jusqu’en 2012, de l’ordre de 5%. 

Source : http://www.hcp.ma  2016 

 

DOCUMENT III : Marché du travail Jeunes et diplômés toujours en marge 

 

 Source : http://www.leconomiste.com, Edition N°:4703 Le 08/02/2016 
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DOCUMENT IV : un marché en phase d’expansion 

L’étau se desserre sur les trésoreries bancaires. «Nous sommes dans une période d’expansion monétaire», avance 

d’emblée le responsable de la salle des marchés d’une grande banque de la place. En dépit de sa légère contraction 

de fin d’année, le déficit de liquidité retrouve un niveau raisonnable. Il s'est établi en moyenne à 44,4 milliards de 

DH. D’ailleurs, au cours de l’appel d’offres de début de semaine, les interventions de l’institut d’émission (Bank 

Al-Maghrib, via les avances à 7 jours, n’a pas dépassé 25 milliards de DH, alors qu’elles frôlaient les 50 milliards il 

n’y pas si longtemps.  

Cette situation est en partie liée à l’amélioration des avoirs extérieurs nets de la banque centrale. Au terme du mois 

de décembre, ils se sont établis à 180 milliards de DH, en hausse de 19,4% sur une année glissante, représentant 

plus de 5 mois d’importation de biens et services. A cela s’ajoute la réduction du recours du Trésor au marché 

domestique induite par la baisse continue de ses besoins. Au cours de la dernière séance d’adjudication, il n’a levé 

que 3 milliards de DH contre une demande qui frôlait les 25 milliards. «Nous vivons une petite euphorie pour les 

finances publiques compte tenu de la baisse des besoins de compensation», soutient un autre opérateur. Dans ce 

contexte, les taux monétaires affichent des moyennes assez intéressantes. Ils traitent respectivement aujourd’hui à 

2,45 et 2,40% pour le taux moyen pondéré et les taux Repo. Cela est nettement moins important que le niveau du 

taux directeur qui est à 2,5%.... 

Source : www.leconomsite.com, Edition du 9-01-2015 

TRAVAIL  A FAIRE : 1 point est consacré à la bonne présentation de la copie  

DOCUMENTS QUESTIONS BAREME 

 

 

 

DOCUMENT  

I 

1° Identifiez le marché selon l’objet. 

2° Relevez les grands demandeurs dans ce marché. 

3° Expliquez les deux passages soulignés. 

4° Commentez le graphique. 

5° Déduire des deux réponses précédentes : 

a) L’évolution de l’offre et de la demande. 

b) L’impact de cette situation sur le prix du ciment. 

1 point  

1 point  

2 points  

1 point  

 

1 point  

1 point  

DOCUMENT  

II 

1° Identifiez le marché selon l’objet. 

2° Relevez du document les secteurs créateurs d’emploi. 

3° Précisez  et expliquez la situation  de ce marché. 

1 point 

0,5 point  

1 point  

 

DOCUMENT 

III 

1° Lire le chiffre souligné. (83,5%) 

2° Citez et classez  les secteurs qui emploient plus les diplômés. 

3° Calculez le pourcentage des diplômés  ayant un emploi  en 2015. 

4° Déduire une des caractéristiques  de ce marché. 

0,5 point  

0,5 point  

0,5 point  

0,5 point  

 

DOCUMENT 

IV  

1° Identifiez le marché selon l’objet. 

2° Identifiez les offreurs, les demandeurs et le prix. 

3° Relevez du document les facteurs explicatifs du recul du besoin de 

liquidité chez les banques. 

1 point  

1,5 point  

1 point  

ANNEXE  Cochez la bonne réponse. 4 points 
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ANNEXE :  à rendre avec la copie 

1- la loi générale de l’offre…. 

o L’offre augmente au fur et à mesure que le prix baisse ; 

o L’offre augmente au fur et à mesure que le prix augmente ; 

o L’offre est indépendante du prix ; 

o L’offre augmente lorsque la demande diminue. 

2- Le taux interbancaire est …. 

o Le taux fixé par la banque centrale sur les crédits accordés aux banques ; 

o Le taux d’intérêt sur le crédit accordé par une banque à une autre ; 

o Le taux d’intérêt sur les crédits accordés par une banque aux agents économiques ; 

o Le taux d’intérêt fixé par les banques sur le marché de titres de créance négociables. 

3- L’élasticité de la demande par rapport aux prix : 

o Mesure l’effet de la variation des prix sur la demande ;  

o Mesure l’effet de la variation de l’offre sur la demande ; 

o Mesure l’effet de la variation de la demande sur le prix ; 

o Mesure l’effet de la variation de la demande sur l’offre. 

4- L’effet Veblen … 

o Plus un bien est moins cher, plus sa demande augmente ; 

o La variation du prix est sans influence sur la demande ; 

o Plus un bien est cher, plus sa demande augmente ; 

o Lorsque le prix d’un bien inférieur (le pain) augmente,  sa demande augmente également. 

5- Les actions et les obligations sont : 

o Des titres de créance négociables ; 

o Des titres vendus sur le marché interbancaire ; 

o Des valeurs mobilières vendues sur un marché financier ; 

o Des titres émis par l’Etat pour faire face au déficit budgétaire. 

6- Le marché primaire dans un marché financier est le marché …. 

o Sur lequel se vendent les titres la première fois ; 

o Sur lequel se vendent les titres déjà émis ; 

o Réservé aux banques ; 

o Où s’échangent les bons de trésor. 

7- Dans un système de change flexible…. 

o La parité de change ou taux de change est fixée par la banque centrale ; 

o La parité de change est fixée par le fonds monétaire international ; 

o La parité de change est fixée par le marché (loi e l’offre et de la demande) ; 

o La parité de change est déterminée par le gouvernement. 

8- La monnaie chinoise est nommée … 

o Le Yen ; 

o La livre ; 

o Le rouble ; 

o Le yuan. 
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